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Journal Quotidien du soir
Du Moniteur du (*<>mmkiujk :
Le travail est la loi de la Nature. 

Le travail fait l’homme. L’homme 
est le chef-d’œuvre inachevé.

Depuis la catastrophe de i’Eden, 
il sort des mains de la nature, brut 
comme un bloc que l’ouvrier enlève 
au rocher. Il est alors une image de 
misère et du douleur. Toutes ses fa
cultés sont en fr die Mais sous 
l'influence du travail, il subit un 
enfantement nouveau 
tout d’abord soumis à l’action du 
travail, de l'éducation, dans la fa
mille au giron matériel. Après la 
famille vient l’école et voilà l’homme 
qui apparaît. Dans cet ordre succes
sif et g!aduel le travail déchire le 
voile de notre ignorance, ouvre no
tre œur à la bonté et nous confère 
cette volonté puissante qui renverse 
les obstacles, qui est reine dans 
l'homme comme l'homme est roi 
dans l’univers
puissantes et l’homme qui m 
vaille pas, quelle force a t il ? Aucu 
ne ; car c'est par le travail que l’Ame 
apprend à prévoir le danger, que le 
cœur appr. nd à régler ses d sirs, 
que la volonté acquiert de l’éner
gie et de la vigueur.

Toult s les grandes facultés de l’A- 
me, que sont-elles '! des puissances 
actives qui demandent le travail 
Ira va il continuel. Les condamner a 
l'inertie, leur refuser cette gèué- 

ctivité qui les distingue es
sentiellement de la matière, c’ent les 
avilir, les dégrader, les anéantir. 
Les facultés corporelles el es-mômes 
ne se conservent, ne se développent 
«juif par l’exercice, c’est à-dire par le 
travail. Toutes b s forces physiques, 
intellectuelles et morales de l'hom 

qui croissent et qui grandissent 
a mesure que l'homme les emuloie 
énergiquement, tombent et d péris
sent dès qu’on les laisse languir dans 
l’oisiveté ; eu un mot, quiconque ne 
fait rien en ce monde, par cela 
môme et par cela seul il se déprave, 
il se ruine lui-même. L’homme oisif 
a toujours son eu-ur ouvert à tous 
les vents des mauvaises pass ons. 
L’homme laborieux, au contraire, 

pas le temps de faire le mal : le 
travail est pour lui un préservatif, 
un asile contre les tentatives lunes - 
tes.
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hierLe gouvernement français a passé
dix heures la journée devnc loi fixant à 

travail pour les hommes.

Le nombre clés poi iis en conserve par 
le* principales maisons des Efats de l’Ouest 
A été de 1 2,Si0,000 durant 1880 et de 10,-

Les passions sont

535,000 en 1888.

d'Allemagne aL empereur dvd
,'dit par lequel il veut rérahlir la 

mm le des culottes courte et des bas de soie.
Cet édit a été tonné en ridicule.

fait enns- 
téléphono entre Yoko- 

distancc de HH) 
r service téléphoné

imement du Japon aLe go 
traire 
hatna et Ltrizimke. soit
milles. ( "est le premie 
que public établie au Japon.

is téléphoniques sont 
la point1 d’être complétées de New-York 

ii San Francisco, passant par Chicago et 
Plusieurs personnes sont d'opinion 

1cb. le téléphoae

Des eommunii

dans quelques 
supplanté le télégraphe en Amérique.

r,u

exposition de 
dtield, en

Le télégraphe annonce uni 
* ) pour 1801

Kite est organisée onécialcment
A R.fi

de renseigner les fabricants sur 
diurations dans la fa

da-

, h; commerce de fer et de ses
les

Catharines, Ont,, compte 
-ilnemeUt complet ut 
i l sitêit que les tuyaux né 

petit fournir ac- 
7,00 i.UDO de pieds de gaz par 

la perspective d’une augmenta-

"

Aux débuts lu terre était couverte 
d’aspérités et brute comme une bou
le de métal sortie du creuset du fou 
dour ; ce u’élail à proprement par 
lcrqu’une ébauche a laquelle il lai 
lu que l’homme mit la dernière 
main avec l’instrument du travail.

Longtemps cependant I homme ne 
comprit pas sa mission. Longtemps, 
au lieu de travailler à l’améliorai ion 
de sa condition sur le globe et à son 
perfectionnement mon-l et intellec
tuel, l’humanité se fractionna en 
groupe ennemis qui se disputèrent 
l’espace, comme si la terre i 
trop petite pour les cou cuit 
Cependant avec les siècles le progrès 
naquit ; le travail fut enfin employé 
comme instrument civilisa fur ; et, 
dès lors, chez tous les peuples la ci
vilisation marcha avec le travail et 
s’arrêta avec lui ; et dès lors encore, 
le travail fut regardé comme le roi 
de la liberté, de la grandeur, de la 
force el comme un cicerone fidèle 
sur la route fin bien-être. Aujour 
d’hui le travail parcourt le monde à 
pas île g ants, et partout où il passe 
la terre produit de plus riches 
sons, les villes se peuplent davaula 
ge, les habitations sont plus commo
des, l’existence (le l’homme devient 

lus facile cl plus douce. Le travail 
est dans l’ordre naturel le plus grand 
îles thaumaturges ; < 
les miracles de l'hon 
vrai, et c'est surtout de nos jours que 
le travail mérite d’être aussi nom
mé. De toutes les sciences, dans les 
sciences, dans les découvertes de 

Voilà lui fora rfffehir le prince d. Char- 1 tous genre., dan» loul. s l. s bran 
* dies de 1 industrie dans le commer

ce et jusque dans l’agriculture, le 
travail nous convie chaque jour au 
spectacle de nouveaux et immortels 
prodiges. C’est le véritable levier 
d’Archimède auquel ou donne pour 
points d’appui : le courage l’audace, 
et la persévérance.

tit l'électricité envahit le do- 
vapeur comme for jo motrice, 
deux cultivateurs ont très bien 

uvcc des fau-
E

leurs mois* 
par l’électricité. Le courant 

• un accumulateur placé il une

an.lc, le manque du charbon si- fait
grandes fa-

r suite de manque de charbon, 
fabriques qui out dû fermer leur11 

des plus importantes de 
, qui employait plus de -,000 ou-

mannfactures ont dû cesse

tous.

•'•listes russes se montrent tri-s 
; dans l'observation des préceptes 

Il y a quelques 
iciant de Lodz a été surpris se 

Il a été aussitôt 
ligionnaires, roué de 

femme a refusé do cohabiter 
. Do désespoir le 
oupv la gorge.

e lui

pas pouvoir ètr<- juré ! 
La nouvelle est ce peudrôle

et elle nous vient de' Suède en

rYsL lui qui lait 
nine. Cela est

, -c ('liaites do Suède et Norvège
ayant été désigné pour remplir les fonctions 
de juré A Stockholm, le tribunal a décidé 
que ii prince, n étant pu 
les autres, ne prouvait pas rempliv ce mai -

•Moyen comme

lal

I-

I'hnhitanls de Span- 
flail, en Vrusse, ont Prusse, ont reçu, il leur 

des lait res

Un grand

grande surprise, l’autre 
datées de 1880. Ve fait étrange est expli
qué- de la façon suivante par la direction des 

I»a voiture chargée du transportpostes.
des colis postaux était si m 1 construite 

n paquet s’est glissé sous le plancher ; 
on n’a songé à le réparer qu’il y a quelques

DANS RUSSELLqu

uct disparu a été re
tires n’ont pas pu être 

Ils étaient

semaines, et le 
trouvé, riusicur 
remises A leur destina tears 
morts depuis longtemps.

I»«l) ment dose dans celai lutte a été hrillam
comté par trois assemblées des mieux réunie--. 

A Kastman Springs," MM Stanislas Dra- 
fi. Henderson et O. A. Rocque ont 

dans un de 
et ont conquis

l'ennemivaillamment attaque 1 cnn 
ses meilleurs chateaux-forts 
plusieurs 

M. Mc 
der A Jane vil le et a dénia 

fhatTaiidage élevé A gri 
equal-right iste déguise.

Mais c’est à St J ose 
véritable eloti 
billard,

Parlant de ses relations personnelles avec 
Sir John A Macdonald, M. Dalton MoCar . 
thy a dit avant hier soir, dans un discours 
à l'assemblée des Droits Egaux : “ Depuis 
que le vote a eu lieu 
suites, je n'ai f as parlé do politique h Sir 
John A. Macdonald, ni Sir John ne ni'en a 
parlé-. Nous sonimesjcncore des amis per
sonnels. J’espère que le temps n’est pas 
encore venu, où des divergences d’opinion 
politiques ne pourrait avoir lieu sans créer 
des difficultés dans la vie privée.

“ Mes vues sont si différentes de celles 
de Sir John et celles de ce dernier des mien
nes que tout échange politique entre nous 
a pratiquement cessé. "Je n’ai eu aucune 
entrevue ou relations à propos de politique 
provinciale ou fédérale.

nouveaux votes, 
lavish a rencontré le candidat Bro- 

bulé- entièrement 
peine par cetV,

la question des Jé d’Orléans que la 
,ure s’est faite. M M. A. Ko 
ulid.it, O. McDoncll et P. A 

Voycr ont pendant près 
adressé la parole dans les 
plus de 400 personnes.

plus grand enthousiasme n’a cessé de

Lit
£de trois Heures 

deux langues â

!..

tes pour
à midi sont excellen-ouvclles reçues 

- M. Robillard.

gré le terrible orage qui nous a visité 
et’qui dure la votation a été assez active 
dans Ottawa. Tout a marché paisiblement. 
Nous ci oyons sincèrement que M. Bronson 
a une majorité considérable. C’est du 
moins l’opinion générale.

Mal

D’après un correspondant de Ha mliourg,
il vient d’être fait en Espagne une invention 
qui fera époque. Un M. Juan Hermandes 
a pris au brevet pour un procédé pour faire 

. du savon de sauterelles, savon qui, à ce 
prétend, surpasseia loue ce qu’o

Effrayés par le tonnerre les quatre che
vaux qui trainaient la grosse voiture do 
1 Uncle Tom Cabin ont p 
sur la rue
ture. C'est par miracle que les 
ont pu s’en tirer sains et saufs.

pris l’épou 
attelage et

occupants
Sussex brisant

Enautrnt
produit jusqu’ici dans le genre pour 
chesse de la matière grasse 
qu’eu Espagne et dans les autres pays du 
iud de lE’urope. pour ne pas parler de l’Asie 
centrale, les sauterelles sont détruites par 
milliers depuis quelques années, l’on peut 
s’attendre que l’on va faire 
utile application du nouveau procédé et que 
l’on entendra bientôt parler du savon de 

tere-llea d’Espagne, vû surtout, que le 
mode dextraction de la matière grasse et sa

ns se plaignent amè- 
velles que la pi esse 

'stre sur le 
On pou

prétend que 
d’une tuber-

bréailieLes journaux 
t des faut

péenne et américaine enregu 
ote des affaires du Brésil. < 

tourner ce reproche. Un de 
O. IHario do Nu tides, 

d'Espagne est
uée d’influenza, mais que, pour 

lion immédiate, il a été su
brepticement enseveli et remplacé 
enfant de o • âge qui lui resemble

:

prompte et

compliq 
ter une révoluévi

purification sont des plus simples.

Plus de PILU
Du bienfait dei

Lee Enfante IV
Parce eu’il es) . 

pas de nsuté-»*, sgi 
jamais son effet, et 

En verte linnr. to 
pôts de médecines,

Davis it Lawn
Agents ci

C’est
Pour les modiste) 

dre qu’elles ont li 
d ai tides de modes 

font Te plus grand 
importées directenn 

ne pas inclure j 
Athènes, Babylone, 

eus, Edinburgh, To 
Kong, Inverness, 
Leipsick, La Me 
Pékin, Québec, I 
Utica, Vienne, Var 
Zurich, et autres ce 
inutile de mentio 
puis trouver tous n 
Canada et à mei 
part ailleurs. De 1 
efforts de ces puffer 
chent à faire concu 
textes, au modiste 

a le pas sur eux pa 
ment acheter, et ve 
res trois fois plus di 
garnis que trois aut 

Mesdames, j'atti 
spéciale 
de chapeaux de tôt 
Mon motto est touj 
profits." Vente a 
second prix au

Fameux m
318 Rue
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PARA 
PARA 
PARASOI 
PAR

SOL
SOL

PARASOL 
PARASOL' 
PARASOL! 
PARASOL

%• Les Parasols oi 
dans la piastre et 
fice au public.

Que chacun s'em

49 Rue
OTT

Vente
Je garantis que j 

idée exacte du 
effets de maison v 
très Encan tours i 
pas, mais je le peu: 
des personnes 
services en cet 
vaincus.

L

Encanfcëur et 1 
rue George, march

LE CANAiDA LE TRAVAIL Nouvelles de MontrealDEPECHES DU SOIR juin—M. Louis Delorme, jr, 
rché Saint Laurent, a gagné 

un vingtième d’un billet de 8-5,000 à la Lo
terie de la Louisiane. C'était le 
billet qu’il achetait, et il y avait 
forcé par ses amis.

Montréal, 5 
bouché du ma( Sinriee Spécial)

V’1.

des journaliers occupés au 
du cliarlfon se continue. Il 

situation des 
oubie

MORT DE SIR GEORGES BURNS
rge Burns qui 

npagnie de steams- 
t mort à VNligne Cunard, es.

Il était âgé de 05 ans

;i»w, 5 juin 
principal dtII"] La grève

de chaingé dans la 
leux partis. Il n'y a pas de iL’AFFAIRE PANITZA 

Son A, f-—Du pi-ine de Kalopkofî, qui a 
été déclarée coupable dans le procès île la 

Panitza et condamné à neuf 
celle

Nouvelles de Quebec
Québki , 5 juin—Un accident «jui aura 

pour suite la mort d’un homme, est arrivé 
lundi. Un matelot travaillait sur le grand 

COMPLOT CONTRE LECZAR f'*c <l/me goélette appartenant à MM. Price
H «t ven„ à b H I,.™» .1-(l.imuli-, A ! nrrlvv. ,1. 1. 

nroi.Lnm ,1« la polio .1= MU uit» qae K-.-lvUe ,la„, 1» s ( I,.-, 1™, i

-e.-<*«*-«"T: trx*"
polilelnVIaiice,1 est mir le. trace, .le» 1» t»te, lui fracturant prevue le cran., 
pou. i, mi , Un remorqueur le transporta à terre
conspirateurs._______________ _ fut u a l’Hôtel-Dieu par 1- Dr Henclicy.

UNE ENQUÊTE OUVRIERE {a' «• v ■< ti-i M. Têtu, de la Basilique, lui a
, , . admmisti— 1 Extreme Onction

Paris 5 juin M. Riboi, ministres îles Aux dernW
affaires étrangères, vient d’envoyer aux re- pell IX. I! est âgé , 
présentants français â l’étranger une t-ircu- ,jo famille à Chicoutimi 
laite leur demandant de lui adresser un rap- 
I«‘t *"' ).* «omlition ilea ouvriers dans les ^fari.
,.,.y» il. ».t acrc'litcic_____ .«Ivi.Je

er â Charlesl>ourg 
M. Léon Leclen 

cette suite et reve

' Tout à 
rosse, let.
timon et les traits se ron 
chevaux se cassa un pied en tombant dans 
un fossé. Ou fut obligé d - 1 abattre. Cet 
attelage était évalué » 83«0. L’autre cheval 
se blessa aussi probablement avec ses fers, 

.. ne croit pas qu’il
y a qveuilles eJmr n’a pas eu île mal, mais 
Huy, « n B'-l des dommages considétahles.

Samedi 
i tique,

iso’i, vient d’être commuéer,ans ne pi 
de l’exil.

sur le côté de

nouvelles, le blessé était un 
et est pèrede !!.">

mariage autant que
lionable, des nouveaux

SUICIDE cocher de place était de 
liait seul Lus sa voiture ào,/III,5 juin— Une couturière du 

;a Smith, s’est donné la mort en se 
lac Michigan. Un jeune 

mme inconnu qui passait par lâ et qui 
connaissait même pas, croit on, a sau 

pour tâcher de sauver la pauvre 
t a péri avec elle

nom de Ii 
jetant dans le une roue se détacha du ca- 

aux prirent 1 épouvante, le 
nt et un des

form
11
l’e

VICTIMES DE LA RAGE 
Lo SOUKS, 5 j 

faut s ont été
iiln- -Un certain nombre 
mordus, il 

par un chien enragé à 
; deux d’entre o 

plusieurs de ce 
voyé a l’institut 
temeiit antirabi

revienne.
d’en 
j'urs, 
giqiie 
rage et

sa voiture

sont morts ou-, le pont du chemin de fer 
â Portneuf, était dans un si 
que l’on a cru prudent de faire 

débarquer les passagers de ce côté-ci et d 
faire passer la locomotive et la wagons si

passagers se rendirent i 
Bazile à Portneuf, ou ils

survivent ont du Pacr pour y suivre

LES ANGLAIS DE FRANCE 
I os orbs, 5 juin -Le ministre des affaires * [ eft 

étrangères en Angleterre" vient d’entamer 
avec le gouvernement français des négocia
tions ayant pour objet de soustraire les An- 

France â l’action do la nouvelle loi 
taircs française. Celle ci, en effet, as ,|, 

service dans l’armée française les 
en I

en voitures de
remont

dani le convoi qui continua sa
autre accident
que la eburpente de ce pont, qui a 
ntsdc long et i|ui est jeté sur les 

rivière à une hau 
te de lwiis. C'est mainte- 
int et la compagnie du l'a 

der à remplacer cette 
n Vois par un pont so-

glais 

Anglais nés est tou

ci tique, ne | 
vieille constl 
lide en fer.

On ajoute que des ingénieurs ont été chav- 
gés de faire l'inspection du pont et qu’il ont 
recommandé «le faire les réparations qu'ex- 

il ige la prudence.
Dimanche l’après-midi M. Van Brus- 

isul de Belgique, accompagné de 
sc et de sa petite tille montaient à 

rg dans un earosse attelé de d< ux 
aux. Arrivé à peu de distance de la 
de l’église Charlesbnurg. M. et Mme 

Brussollc sont descendus de voiture pour 
cueillir quelques fleurs le long du chemin. 
Pendant c-o temps les chevaux prirent tout 
à coup l'épouvante et s’enfuirent vers le 
village emportant

restée dans la voiture 
prend l’.mgoisse de M. et Mme Brusselle 
entendant les cris de leur tille , ils la « 
aient tous doux |>erilue, et cela < 

lient arrive si un cultivateur
r n’eut hardiment Sauté à la bride 

. s oottrsiers effarouches 
Le brave homme a été traîné par les che

vaux, l’espace d’un arpent, mais grâce â son 
liras vigoureux les bêtes se sont arrêtées 
juste au moment où le earns-e allait verser 
dans un fossé de six pieds de profondeur. 
La voilure eut été certainement 
miettes et l'on ne sait ce qui 
l’enfant, saisie n'effroi : elle eut 
ment blessée sinon tuée du, coup, 
le consul de Belgique, i 
cultivateur ne manqua 
scr du sa bravoure ; il

est r es de sa poche et l'offrit

ids'.'

N Pt t 
uction e

UN DUEL A CHEVAL
Brknkxsvii.i.k, Ton, 5 juin Un duel à 

m» J?'He Tlcheval a eu lieu 
sultat la mort d

qui a 
ïerbe U'

cultivateurtd'u querelle•V
Herlwrt

se sont poursuivis sur une distance 
milles en se tirant des coups île re-

sclle, coi

Chai
cher

OUVRIERS ETRANGERS » 
Niw - York, 5 juin - -Sept 
irs I elgcs,arrivés par lest»

é ten us au Barge Otfiee en vertu - 
déliarq non lent il’ou

ouvriers vern- 
amer “Umbria” 

i la
imbibant li
vaiiqliés â l’étranger.

Huit autres ouvriers bohémiens 
uner ail»

fabrique d'épingles du 
été également détenus ail

-t se rendant à 
i New-Jersey, ont 
Barge ( )fiie»

eux lu jeune enfant 
On coin-1 i qui était

L’INSTITUTEUR QUI TAPE.
> juin L’enquête 
Joe débitait, cet

blci
les!Nkw Haakn, ( 

médicale sur la mort de 
enfant que l’on supposait avoir

pucitmc
n’en sera pas 

ir avoir odieusement mal

•les

aux mauvais traitemeuts 
il .1e l’écolegés le pnncipi 

M. Lewis a d» Kmontré dit
est mort en rei 
croit cependan 
moins révoqué pu 
traité le jeune Ot

m'"Ï
fut arrivé à

Aussi* M,
:r les PECHERIES de 
ERREN EUVE 

i juin M. Fa 
i Erance, déel

siipertivi 
querelle de

M. FABRE E n arrivant, près du 
pas de le récompen- 
sortit un billet du dixilnc, commissaire dul’.vris,

Canada e que l'agitai ion à •j'.uvoteur|.i.

simplement 
pécheurs

Fabn

; r c

La p.iopt iété immobilière vaut quelque 
j chose à Victoria, C A. Une propriété située 

dans la banlieue, comprenant douze a» 
demi de terrain et qui avait été achetée 
pour si .<HM) il y a une 
vient «IV-tro vendue S--).()()().

des Tvrrenetiviens, 
siren x de tvouv 

appât, ot ils ne d«
: île le vendre 
qui veut l’acheter

dit M. 

mandent pas

majorité

Fiant

gt aine tVaimcsc,
LA FOUDRE

ton, 5 juin Pendant lin violent 
tndro est tombée sur l’église catho

lique de Sain». Pierre et y -i mis le feu. Les 
sœurs et les élèves de l’école Saint»- Cat lie 
l ine, attenante â l’église qui se trouvaient 
en ce moment dans la chapelle do l’école, 
ont tous été renversés, mais aucun n’a été 

ssé. La flèche do lïgilse a 
«■ment «b-truite, et les pomp 
amies difficultés â se rendre

orage la f<

1880 - PRINTEMPS - Ï890
THE BROADWAY

,'dusoment 

eu de gr___ Le soussigné désire remercier ses 
nombreux amis, ses pratiques et le 
public en général pour l’encourage
ment qui lui a été «lonné dans le passé.

Il sollicite respectueusement la 
continuation de ce patronage 
sire faire savoir qu’il a reçu un 
assortiment complet d’étoffes de 
printemps pour pardessus, habille
ments et pantalons. Cet assorti
ment’est certainement le plus consi
dérable qu’il y a dans la ville et le 
soussigné sollicite une visite. Les 
patrons, les couleurs et les dessins 
sont des phis nouveaux. Coupe 
garantie et ajustement sans répli
que assuré à tous ceux qui donne
ront leur commande chez

LES EMBARRAS FINANCIER D'UN 
PRINCE ALLEMAND

-Edmund \ 
i cahlegvamme 
les «lésant rc

Nkw-York 5 juin 
lires un

aies trans
it la “

financiers du 
Weimar ont cans»- 

sensation, tant â llvilin qu’à 
ade dans

et dé-Trimet de Lomli 
hune ” et «lit 
prince Willia 
une grande st 
Dusseldorf 
l’armee. Ses dctU s
quart «le million «le piastres et scs aff ire 
banquei'Oiite seront ea 
retrauchi

il occupait un gra 
let tes s'élèvent à |

s du
use qill

de la liste comme faisant partie
.le l’armée

LES ALLEMANDS EN AFRIQUE 
Zanzibar, 5 juin Des nouvelles envoy- 

écs par les missionnaires français de l’Ugan
da et datées «lu ti mars, annoncent que le 
clu-f Kalemaa été défait et a pris la fuite, 

M wanga eu possession de tout lelaissant

Peters a été le e»m>..........
liaire «le M wanga. Il a fait avec- 
grand serment «l’amitié fraternel! 

i au roi des services sig 
lesquels il a obtenu «les Ira 

ainsi que le monopole «lu 
«les Allemands.

Tl)r W. H. MARTINseil et l'auxi-

nalés, en re 
ités avan- 
cominerce

MARrMtND-TAILLEUR
133 RU SPARKS 133

en faveur
OTTAW-A.",

N. B. Nos j rix sont raisonnables 
et bonne valeur garantie.PAS EMPOISONNEUSE 

n Ki.a n n, N. 5 juin Mme Lockwood,
femme «l’un riche fermier de cet endroit, 
uni a été amHée ces jours-ci sous l'accusa 
lions d’avoir essayé «l’empoisonner si 
qui est lieaiu-oup plus âgée qu’elle, a été 
acquittée. M. Lockwood a déclare qu’il ne 
croyait pas que sa femme ait voulu l’empoi 
sonner, et qu’il avait été poussé à p«>rtcr 

nte contre elle par des enfants qu’il a 
premier mariage. Lorsque sa 

té mise en liberté, M. Lock wood 
m brasser â la salle d’au 

même; mais Mme Lockwooil l’a repoi 
lui .léclarant qu’elle en avait assez »le 
«le sa famille et qu’elle allait s'en 
dans son paya en Virginie.

Vi

femme a é
Que vous ayez «le l’argent assez pour 

meubler toute votre maison.

Si vous avez besoin de

«lience

retourner

MEUBLES, TAPIS, PRKLARTS ET 
FOURNITURES DE LITS,

NOUVELLES DU MANITOBA 
Winnivk«;,|5 juin II y a eu|gr« 

à la Manitoba and N. P' Hotel île la 
«les maçons qui demandent une

«le 5 contins par heure. Les gag 
t de 40 centins. Les entrepr 

, que les hommes ont été payé# |snir 
lien faire depuis quelque temps, et cela 

par le inampie de maté-riaux et qu’il 
avoir les entrepreneur sous leur coi 
ils demandent "une augmentation de gage. 
On fera venir dus maçons étrangers pour 
remplacer les grévistes qui sont après tout 
en petit nombre.

—On se propose de construi 
de fer électriipie (tramway) .

pour prélever une 
pour l’exposition industrielle 
ux conUibuables le 9 juillet

ve ce soir
Nous vous meublerons maison sur

simples paiements hebdomadaires ou men
suels i) votre convenance.

Toute personne sur laquelle
reneurs

disent
fier |>eut avoir de nous les effets dont elle as croient
besoin. Il n’y a pas de limite fixée

Métropolitain Mfg, Co.,lire un chemin 
à Fort Rouge.

régi 
de 835,000

—Le somme
557 Rue Sussex 657

N. B.--Nous avons tousjours un bel as- 
mrd’hui j or liment de voitures pour enfants

soumis s

iété a été vendue auj« 
cess à 8250 le pied «ie

—Une propr 
sur la rue Prin

I

i

CARTES PROFESSlONRtUESDOLMANS Belcomt, lacCraken & Henlerson
IfMsU, Preeereur», Sotolixe, Eté,

ONTARIO ET QUEBEC
OTTAWA

John J. MacCrakeoN. A. Belcourt,

Los plus G BANDES Nouveautés 
«lu jour ou fait do Demi-Gilets et (le 
Dolmans (à Glands) d’Eté.

Geo. F. Henderson.

J, W. W. WARD.
AVOCAT ETCJ.

----  HI'HHAC -

31 SCOHlSH ONTARIO CHAMBERS Otut
LUSSIER &ROUTHIER,Nous avons acheté à la manufacture 

même un assortiment de Demi-Gilets 
et de Dolmans. Ce sont les plus Riches 

t les plus Ltr ïit-ux Articles qu’on ai* 
produits et ils étaient destinés aux Cités 
Européennes et Américaines.

Avornts, Notaire, ele.
Bureau — 569 Rue Sussex

(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.)
Argent àpriPer avec avantage spécial à 

l’emprunteur.
A. E. LUSSIER, B. A. — M. J. ROUTHIER

(
M. J. GORMAN, LL.B.,

(Successeur de L A. Olivier)
Ivocat Solliciteur, Notaire, Etc*

—BUREAU—
Cala d«* Bnew Rideau et Niisaex

OTTAWA, Ont.
‘ARGENT A PRETERHenveus ment nous les avons 

obtenus pour la moitié du prix régulier 
ce <pii nous permettra d'en disposer au 
prix (l ?s marehandises ordinaires.

O'GARA MacTAVISH & WYLD
AVOCATS. SOLUCITEUhA, NOTAIRES.

Bloc Hay, rue Spaik Ottawa, Ot1.
PKM DK L'HOTEL RUSSELL 

Martin O’Gara, Q.C. D B. MacTavish Wm.Wvl*

Db. R. Cheybieb,

CHEAPSIDE 276 Rue Dalhousie

Heures de Consultation io à 12 a. m., 2 à j 
p.m., et 7 à 8 p. m.,

Walker, le Mil & lilaiichel,
AVOCô Ta

é», Solllcltenm, Airrnla Farlemem 
taire», Nolalrei. ele, etc.N. B.—Comme d’habitude le Pre

mier arrivé est le Premier servi. No. 34£ Kue Elgin, Ottaw
(IN PACK DU BUS8BLL)

W.H.Walker. D. L.McLean. C.A.B.ancne* 1Xj. xx. isroLXisr
& CIE., -

GEO. McLAURIN, L.L.B.
AVOCAT, Etc.

Bureau : 19 rue Elgiu, Ottawa

TAYLOR McVRilY

AVOCAT, MlLUCiTKCR, KTCTAPISSERIE SERVEZ-VOUS dePour
Les POND’S — BUREAU : —

| Seotllwh Oetarlo ('Itnmbeni, Ottawa,4 Centins la piece
•me qualité que celle ven 
dvjplus, c. a. d. 5 cen

Brûlures 
Doulem-s 
Blessures 
Catarrhes 
Contusions 
Enrouements 
Maux i'Yeux 
Hémorrhoîdes 
Hémorrhagies 
Inflammations SM?.3.S»

Précisément la mê 
due ailleurs à 2511/0 SVtWIRI, CHRIS- (H 1 MMEXTRACT AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agents pour la Lkmr Supreme et le Parlement

Chambres Union, 14 ron Melenlie, Uttaws, Uni,
F. H. Chkyslm

5 Centins la piece
Précisément la même qualité «juc celle v ° 

ailleurs à 20O/0 de plus c. a. d. 6 centins.

Bordure 5 centins la verge
Précisément la même qualité que celle ve 

due ailleurs 1000/0 «le plus c. a. d.

Papiers dorés «le 20 centins la pièce et plus 
Autres qualités en proportion 

[sms et jwirtons à de 
1 ville sons frais 

lisserics achetées chez nous, 
ous avons un assortiment-an moins 10 fois

McLeod Stkwà
LJ Godkkky

VALIN * CODE 4
A vomie, Solllrlu-urw, F.le.l

micile dans les 
extra toutes les

Nous cou 
limites de la

plus fort «pie tout autre magasin.
Tapisseries et décorations intérieures com 

bimk-s «lans la cité

BLOC EGA N, RUE SPAIfKSg
vis-à-vis P Hotel Rupsell.mmm Bradley * Snow

AVOCÎÏMÏBCTiEaBÎWî00011

A T. SNOW .y

d’Ottawa.
R. A.Bbadlky

Argent à pi 
rembourser enWM. HOWE. A^6 p. c. avec privilège de

J. S. JUDE ROUTHIER, B. A. Se, 
ARCHITECTE ET INGENIEUR CIVIL 

22 Rue Metcalfe, Ottawa.
t / â

Howe Block Rue Rideau
d*et 393 Rue Cumlicrland.

T,
r.rlwLE CANADA” y <mfi DéClHtM

Article 1. Toute personne qui retire régu 
lièrementfun journal du bureau ce poste 
qu’elle ait souscrit ou non, que de journa 
soit adressé à son nom ou à celui d 
est re pensable du paiement.

Article 2. Toute personne - 
journal est tenu de payer tou 

elle doit sur l’abonnement, 
peut continuer à le lui 
u’elle ait payé. Dans 
u de payer en outre 
mt jusqu’au moment du pai< 
tiré ou non le journal du h

liidicaire t-oiiee 
le* lonriiMiixEDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTE

—che;

A- BEAUVAIS et Cie.,
No, 103, Rue Bank, Ottawa.

m
/fv c un aut’t

The Moot Swcceeefbl Remedy ever dl*
covered, n* it le certain In lu effects end 

does not blister. Read proof below.
qui renvoie nn 
s les airrèagea 

autrement 
envoyer jns- 

ce cas l'ai mu 
le prix de

qu’e
Pédi

Strektsville. P. Q., May 8,1889. 
Du. B. J. Kkxdall Co., Enoeburgh Falls, VL 

Uentlemen .—I have used Ken - W.FERRONNERIES qu’à ce qu 
hé est ten 
l’abon

«tail s Spavin Cure for Spavins 
and also In a case of lameness and 
Stlir.1 oints and found It#sure 
cure In every respect. I cordially 
recommend It to all horsemen.

ry respectfully yours.

nneme

Article 3. Tout abonné peut être pour 
suivi pour abonnement dans le district ou le 
journal est publié, lors même qu’il d 
ferait à des centaines de lieues de cet endroit^ 

bunaux ont décidé que 
an journal du bureau de 

poste, ou de changer de résidence et de lais
ser accumuler les journaux à l’an 
adresse, constitue une présomption et une 
preuve prima fade d’intention «le raude.

tjuallflée* sous le rapport îles lia» pris de la 
localité des articles «iflert# en vente;

a:
Chablis J Blaocall.

KENDALL’S SPAVIN CURE.
dvb.j.

OenU I have used a fow not t les of your Ken- 
‘‘all's Sj>avin Cure on my colt, 
which was suffering from Influ- 

P_L en“ ln a very bad firm, and can
“7 that your Kendall's Spavin 

1 Cure made complete and rapid
■ cure. lean recommend It as the
■ best and most effective liniment 
VI have ever handle»!. Kindly send

me one of your valuable books entitled •• A Trea
tise on the Horse." Tours res

McDougall & Ciiznei
icle 4. Les tribunaux 

le fait de refuser un 
te, ou de ch—

Busetgnelde la grosse Tarrl»re

- MAGASINS —
eiei ne

RUÉ SUSSEX;ET DUKE, CHAUDIER
93-11-87-88

sp»-ctfully,
L r. Wujmrao*. CHABBOAKENDALL'S SPAVIN CURE.

Fobt Ellice, Maw., May 10. 1886. 
Db. R. J. Kkwdall Co . Bnosburgh Falls, Vt.

Gentlemen I always keep your Kendall's 
Spnvin Cure and Blister on hand 
and they have never failed 
whet you sttue they will do. 
have cured a bad case of Spavin T KDCVTS1» 
and also two cases of Ringbone PWWUBM— 
of y.-ars stand lug, on mares which 
I bought to breed from, and have ft g ]■ 
not Nivn any signs of disease In «JMAMr 
their offspring. Tours truly,

D. J. O'grfKTTK.
Price 81 per bottle, or six bottles for W3- All 

«1 rugglsis have It or can get't for you, or It will be 
sent to any address on receipt of price by the

ALL CO., Enoeburgh FalU, V*.
BOLD BY ALL DRUGGISTS.

YOIT1RKM D'KXFAXTS 
e euiwlxniitlon venant d'étr» 

revue. Noun d -nm-ron» de* limvnim 
aux acltelewrw qui ae liAteronl,

T. W.C'UKHILK

A FOURNAISE,J* Egg,” “Nut," ‘'St»,ve,” 
est le meilleur charbon mou Américain. 

Charbon Extra fin et doublement tan iser, 
veoant des mines de Newcastle.

St Rue Bide»

GEO. F. THOMPSON
37, roe Spark*.

Island Home
LES H'ILLEUR3 

OUiLITESaDE. CHARBON
T.UrijtafÊpT

Stock Farm,
Crosse Ile, Wayne Co., Mleh." 

SAVAGE * FARNUM, PaorBurroms. FIKRI FACIAS DE TERRIS

3»

f P*rocU Fa *■ (IW\
■— IMPORTED-*

Percheron Horses.
AD stock selected from the get of sires an 

8# established reputation and registered 
— ' and American stud books.

ISLAND HOME
la beauttitily situated at the head of G woe* hi 
la the Detroit River, ten miles below the City, am 
Is access) bis by railroad and Steamboat. Visit on 
■ot familiar with the location easy call at dty office 
n Cam pan Building, and sa inert will aoooaspsrmi <rrS —d ** -«r,r: sstz**

Dft I A CSCK SUXKKIEVKE. — MONTREAL
Conada 5 John Yo 

Province dte Quéliec, I «les cité et 
District d'Ottawa. | Montréal, marchands 

No. 2011. 1 demandeurs; contre
JOSEPH BONENFANT, du Bassin in 
Lièvre, dans les comté et district «l'Ottawa, 
Défemieur, à savoir

Partie du lot 12,37 étant un quart d’acre, 
et partie du lot 12.38, étant un quart d’acre 
dans le second rang du canton de Buck 
barn, suivant les plan et livre de renvoi offi
ciels du canton de Buckingham et bornées 
toutes deux à l’est, par Charles La rose, à 
l'ouest, par Di'-siré [.aeombe, au sud par la 
station «te la voie ferrite et au nord, par une 
rue pas encore nommée—avec une maison et 
des remises dessus érigées.

Pour être vendues à la porte de l’église de 
<le la paroisse de Saint-Grégoire, de Nazi- 
an ze de Buckingham, le DIXIEME jou 
•JUIN prochain, à DIX heures de I’a\

ung et al. 
district de A Vendre à bon Marché

Portes chassis, et ja'cuserie.bois préparé, 
moulures, vitres peintes, huiles, peint ure», 
cuir et 'oumitures de chaussures chez 

K WOODLUVD,
38 rue Besserer, près du bassin du Canal

J. T. JULIEN
273 RUE ST PATRICE

VITRIER, PEINTRE
DECORATEUR,

TAPISSIER ET BLÂKCHISSEUR.
ta tta Tout ouvrage exécuté avec soin et prom». 

tituder de

LOUIS M. COUTLÉE,
1

Bureau du Shérif, 
Aylmer, 27 mai 1890.
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